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4 L'ÉCRAN ILLUSTRÉ

sont réfugiés à Paris, où ils préparent, avec quelques

patriotes ardents, le mouvement qui rejettera
l'ennemi hors du territoire masubien.

Un journaliste parisien, Jean Franeœur, ancien
ami de Pierre Aryad, et correspondant de guerre
en Masubie, où il a suivi la campagne, n'a pas
perdu de vue le jeune prince, qui, sous un nom
d'emprunt, consacre ses loisirs d'exilé à la peinture.

Pierre retrouve souvent Franeœur et la sœur
de celui-ci, Pascaline. Il se plaît dans la compagnie

de Jean et de Pascaline, dont il a commencé
de peindre le portrait. Pascaline va souvent chez
Pierre poser... Une tendre passion ne tarde pas à

naître dans le cœur de Pierre pour Pascaline qui,
elle-même, sent naître une profonde sympathie

pour l'exilé.
A l'ambassade, la Kowa poursuit, implacable,

une vengeance contre Pierre Aryad. Ce dernier
avait fait condamner à mort pour espionnage
l'aventurière ; et si la Kowa avait échappé au
châtiment, c'est précisément grâce à la trahison de

Dorevnik.
Elle attire Pierre dans un guet-apens à

l'ambassade, où elle a invité, en arrière de Dorevnik,
le banquier Grafenb'erg, qu'elle grise. Pierre va
venir à l'ambassade, car la Kowa lui a fait
parvenir une lettre mensongère, à l'écriture soigneusement

imitée, à laquelle ne résistera pas Pierre.
Pendant ce temps, la Kowa décide Grafenberg à

tuer « l'homme » qui va venir et dont elle a, dit-
elle, à se plaindre.

Mais c'est Dorevnik qui arrive, brusquement
rappelé à l'ambassade, si bien que tout à l'heure
Pierre Aryad ne sera pas en présence d'un amoureux

gris, mais face à face avec le traître. Une
violente altercation éclate. Pierre insulte celui qui
a vendu son pays. Dorevnik sort un revolver,
menace le prince. A ce moment, le traître tombe
mort. On vient de tirer. Qui Le prince Wladimir

Aryad qui avait suivi son fils et qui vient de
le défendre contre les menaces de Dorevnik. Le
père et le fils s'enfuient. Mais un revolver est

trouvé, gravé des initiales P. A., sous une
couronne. La Kowa triomphe. Elle fait arrêter son
ennemi Pierre Aryad. Pierre, arrêté, refuse de

parler, son père, le prince Wladimir, veut se

dénoncer. Les partisans masubiens réfugiés en
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France lui refusent cet honneur au nom de la
patrie à reconquérir. Mais la Kowa intrigue pour
obtenir l'extradition de Pierre, car une condamnation

à mort sera plus certaine en Karolie. Elle
y réussit. Pierre, extradé et jugé en Karolie, est

condamné à mort.
Il faut agir. Un pope retrouve un souterrain qui

lui permet d'entrer dans Stikla, où Pierre est

prisonnier. Une fois dans la ville, il demande la

permission de confesser le condamné à mort. On
la lui accorde après l'avoir fouillé. Il confesse

Pierre. Il part. Le lendemain, à l'aube, on trouve
Pierre mort dans sa cellule. Le pope revient chercher

le corps pour l'enterrer dans la sépulture de

ses aïeux. Le corps de Pierre est transporté chez
des amis, où Pierre se réveille. Le pope, en
confessant Pierre, lui avait remis une petite ampoule
de verre qu'il avait dans la bouche, dont Pierre
avait bu le contenu, et c'est ce breuvage qui
l'avait mis en catalepsie.

Lorsque Pierre vient, à cheval, prendre le
commandement des paysans, on imagine l'effroi, puis
l'enthousiasme de ces âmes simples devant le
revenant.

La Kowa, dans ses appartements de Stikla,
essaie encore d'exciter la jalousie d'un de ses

admirateurs contre Pierre ; c'en est fini de ses

crimes. L'homme, qui connaît maintenant son

passé, la méprise et la Kowa, furieuse, menace,
un poignard à la main, cet homme, quand un
obus tombe sur la maison de la Kowa, ensevelissant

les deux corps sous les ruines.

D'autre part, le sang des aïeux, la voix de h
patrie troublent les officiers de Masubie qui s é-

taient pliés sous le joug du vainqueur. En peu de

temps la victoire se dessine. La Masubie est

délivrée. Le prince Wladimir Aryad devient Aryad
1er. Pascaline voit son beau rêve s'évanouir ; son

prince est devenu héritier présomptif Mais 1 a-

mour est plus fort et le souvenir des jours de malheur

passés permettent quand même à Pierre de

demander la main de Pascaline rayonnante de

joie. Et ils s'épousent dans l'allégresse de tout un

peuple délivré.

CINÉMA-PALACE
LES AMOURS D'UNE NONNE

Spectacle formidable et de gala dit-on souvent

sur les piliers d'affichage de notre bonne ville de
Lausanne. Le Palace n'est pas prodigue de ces
appellations enthousiastes. Mais vraiment aujour¬

d'hui c'est le cas où jamais de les employer dans
leur sens le plus large pour le film sensationnel
Les Amours d'une Norme que le Palace offre au
public du 6 au 13 mai. Mis en scène par les meilleurs

techniciens allemands, réalisé avec des

moyens remarquables, ce film a été tourné en partie

dans les plus beaux sites du Tessin. Venez voir
Les Amours d'une Nonne et vous vous rendrez
compte que les termes « spectacle formidable »

ne sont pas employés en vain par le Palace pour
rendre la vision extraordinaire de ce beau film.

Cinéma et Poésie
La poésie, pour de multiples raisons, est

aujourd'hui délaissée. La Muse n'aura bientôt plus
ni bois, ni sources où conduire ses fidèles,

Son amour taciturne et toujours menacé.

Mais voici qu'un art nouveau se développe
avec une impressionnante rapidité ; un art muet et

qui, sans paroles, crée à nouveau la vie.
Les poètes, jusqu'à présent, s'ils ne l'ont pas

absolument négligés, se sont penchés vers lui avec
un sourire indulgent ; ils l'ont cru capable, tout au
plus, de reproduire des romans feuilletons ou des

scènes d'un comique superficiel ; ils l'ont considéré

comme une lanterne magique, perfectionnée
sans doute, mais impuissante à développer une
idée ou fouiller une psychologie ; ils se sont
détournés de lui. Je crois qu'ils ont 'eu tort.

L'écran ouvre à la poésie des perspectives
illimitées. Les mots dont se sert le poète pour exprimer

sa pensée et suggérer ses visions, au cinéma
sont des images. C'est un langage nouveau, sans
doute, une transposition d'art, mais plus facile à

apprendre, plus simple à réaliser par le poète dont
l'inspiration se traduit précisément par des images.
Le véritable scénario n'est-il pas celui qui apparaît

par images et non verbalement Charlie Chaplin,

le plus grand artiste de l'Art muet, ne
procède pas autrement : il « voit » d'abord ses- films ;

il ne compose pas un scénario, le scénario lui
apparaît et toutes ses visions, il les relie entre elles

par un lien qui n'a guère plus d'importance pour
L beauté de l'œuvre que la qualité d'un ruban

par la grâce d'un bouquet. Charlie Chaplin est

un poète.
Grâce au cinéma la poésie peut conquérir à

nouveau le monde du rêve.
A l'instant où nous sentons douloureusement

que tout a été dit, écrit ou fait ; à l'heure où nous
tourmente un impérieux désir d'inédit, un œil
mécanique, plus puissant, plus subtil que le nôtre,
s'ouvre sur la nature et, guidé par un artiste, y
peut découvrir des aperçus qui nous échappent,
des harmonies que nous soupçonnons à peine. Nul
ne saura mieux se servir de cet œil que le poète,
car nui plus que lui n'aspire à l'élargissement de

nos sensations, et les images ainsi réalisées, nul
ne saura mieux ies choisir et les mettre en valeur,
car la divination de rapports secrets est précisément

un don du poète :

Comme de ilongs échos :qui de iloin se confondent
D,ans une ténébreuse et-profonde unité
Vaste comme ta nuit et comme la clarté
Les parfums, les couleurs et îles sons se répondent.

Que le poète apprenne donc le langage de
l'écran. Leur collaboration sera bienfaisante à l'un
et à l'autre. Le cinéma y gagnera en personnalité
et en mystère générateur de pensée ; la poésie
insufflera à ses personnages une vie intérieure,
autrement expressive que celle des gestes ; enfin elle
créera l'atmosphère qui embellit les contours et
suggère les sentiments et le rêve. Quant au poète,
il trouvera au cinéma un monde nouveau à explorer

sur lequel sa Muse pourra étendre, enfin, ses
ailes endolories. Jean RENOUARD.
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pour leur être agréable ; considérant que la faveur que
nous leur accordons, équivaut à deux fois au
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